
Erwin Sperisen devant la prison de Pavon, en 2006.
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! Erwin Sperisen devra être rejugé à
Genève

L’arrêt du Tribunal fédéral admet partiellement le recours de
l’ancien chef de la police du Guatemala, condamné à la prison
à vie pour l’assassinat planifié de détenus. Les reproches
visent essentiellement l’opération Gavilan pour laquelle Erwin
Sperisen avait été acquitté en première instance, puis
condamné en appel

La justice genevoise devra juger une nouvelle fois Erwin

Sperisen. Le Tribunal fédéral (TF) admet partiellement le

recours de l’ex-directeur de la police nationale du Guatemala

condamné à la prison à vie pour l’exécution extrajudiciaire de

dix détenus.

Dans un arrêt d’une trentaine de pages, le TF annule la

condamnation d’Erwin Sperisen. Il reproche à la justice

genevoise de ne pas avoir o!ert à ce dernier «des garanties

su"santes en relation avec l’audition de plusieurs témoins

auxquels il n’a pu être confronté».

Lire aussi: A Genève, la liberté est refusée à Erwin Sperisen

Nombreuses lacunes

Les lacunes de la procédure cantonale concernent en

particulier le rôle d’Erwin Sperisen en rapport avec le décès

d’un détenu et la capture d’un autre. Le TF reproche au

jugement de la Chambre pénale, qui avait condamné Erwin

Sperisen en appel, des développements «insu"samment

motivés» et «arbitraires» sur plusieurs points essentiels.
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Lire également: A Genève, Erwin Sperisen est déclaré encore

plus coupable

L’arrêt de la cour cantonale viole gravement le droit d’être

entendu d’Erwin Sperisen en ce qui concerne le refus

d’entendre des témoins clés, auxquels l’instance genevoise s’est

référée à diverses reprises pour établir que des détenus

décédés avaient été capturés vivants et s’agissant des

circonstances du décès de l’un d’entre eux.

Insuffisances du verdict de condamnation

Les développements de la Chambre pénale ne répondent pas

non plus aux exigences de la Convention européenne des

droits de l’homme lorsqu’elle se réfère aux conclusions

d’enquêteurs de la Commission internationale contre

l’impunité au Guatemala, alors que le contenu même de leurs

investigations et les preuves sur lesquelles les enquêteurs se

sont fondés ne sont pas connus avec précision.

Le TF juge également arbitraire l’appréciation opérée par la cour

cantonale de certaines preuves. Il souligne les insu"sances de

la motivation du verdict en relevant diverses violations du

droit d’être entendu d’Erwin Sperisen.

Principe d’accusation bafoué

A propos de l’opération «Gavilan», qui s’était soldée par le

décès de trois détenus en cavale, le TF juge que le principe de

l’accusation n’a pas été respecté. Car le jugement de la Chambre

pénale a retenu pour fonder la responsabilité d’Erwin Sperisen

qu’il avait participé à des actes de torture sur des détenus, alors

que ces faits ne #guraient pas dans l’acte d’accusation.

D’autres griefs émis par Erwin Sperisen sont en revanche jugés

irrecevables. L’ex-chef de la police nationale du Guatemala

soutenait que les sept décès intervenus à la prison de Pavon

avaient eu lieu dans le cadre d’une véritable confrontation

armée qui aurait opposé les détenus aux forces de l’ordre.

Le TF juge qu’il n’était pas arbitraire de retenir qu’il s’agissait

d’homicides plani#és et que les victimes ont été exécutées par

un commando réunissant tant des membres des forces de

police que des personnes externes.

Demandes de mise en liberté refusées

Double national guatémaltèque-suisse, Erwin Sperisen a

occupé le poste de directeur général de la police nationale du

Guatemala de juillet 2004 à mars 2007. Le 25 septembre 2006,
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une opération avait abouti au décès de sept détenus. Venu se

réfugier en Suisse en 2007, Erwin Sperisen avait été renvoyé

devant la justice genevoise et condamné à une peine de

privation de liberté à vie en 2014.

Il est incarcéré depuis cinq ans à la prison de Champ-Dollon.

Ses di!érentes demandes de mise en liberté ont été toutes

rejetées. Ses avocats ont récemment dénoncé un «traitement

dégradant» et l’extrême longueur de la détention.
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